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La Fouillouse de 2007 à 2017
La Fouillouse n’a pas un passé historique prestigieux, même si François Ier y est venu chasser ! Plus tard, le village a pris le train de la révolu-
tion industrielle. Dans le bourg, la passementerie et sur les bords du Furan, la mécanique, ont rythmé la vie des Feuillantins. La vie économi-
que a pu compter aussi sur la fabrique de chocolats, les tuileries et les nombreuses exploitations agricoles. Aujourd’hui, La Fouillouse vit dans 
l’orbite de Saint-Étienne. Mais la haute technologie et, aux deux entrées du village, les zones commerciales et de restauration assurent le dy-
namisme de l’économie locale.

! Photo Grégory BRET, Drone reporter 42
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donc venu en prendre possession en 
1536 et s’accorda donc une partie de 
chasse dans les bois du village. 
D’où le Bois du Roy route de Marnas.
Quand la révolution éclate à Paris en 
1789 le village compte 1200 âmes. 
Pendant cette période agitée, les ci-
toyens doivent faire face aux réquisi-
tions, à la pression fiscale, aux perqui-
s i t ions ,  susp ic ions  e t  au t re s 
dénonciations. Le curé de la paroisse, 
François Bourdelly, est incarcéré le 
26 septembre 1793 rue de la Ville à 
Saint-Étienne. La guillotine tombera 
le 17 mars 1794, place de la Liberté, 
aujourd’hui place des Terreaux à Lyon.

La passementerie, 
point fort de l’économie

La terreur est passée, le progrès tech-
nologique arrive. En 1827, la première
ligne de chemin de fer continental tra-
verse le village. En 1884, un arrêté pré-
fectoral donne naissance à la commu-
ne de L’Étrat. La Fouillouse est donc 
amputé d’une grosse partie de son ter-
ritoire et de ses habitants.
Le village a compté jusqu’à trois bri-
queteries. Celle de la Basse Rivoire sur 
le chemin de La Fouillouse à Éculieu, 
celle des Palles route de Saint-Héand 
au niveau du Malval et celle des Bros-
ses, au lieu-dit la Tuilerie. C’est la plus 
ancienne. Toutes ont disparu.
Mais c’est la passementerie qui a été le 
point fort de l’économie locale pen-
dant des années avec 300 métiers ac-
tifs en 1900. Ces artisans travaillaient 
sur commande pour des donneurs 
d’ordre stéphanois. À La Fouillouse on
tissait surtout du ruban de soie ou de 
coton. Mais aussi du velours. Le der-
nier métier s’est tu cours Jovin-Bou-
chard, dans les années 1970.

À cette époque qui n’avait pas encore 
embrassé la renaissance, le territoire 
dépendait des Comtes du Forez qui y 
firent édifier un château, sans doute 
vers le XIIIe siècle.
La tour circulaire en pierres, arasée, 
plantée cours Jovin-Bouchard, est 
l’unique témoignage de ce passé mé-
diéval. Lorsque le Forez fut réuni à la 
couronne de France, François Ier est 

Dans les textes anciens du Moyen
âge, bien avant que le grand Fran-

çois Ier ne vienne chasser sur ses terres, 
le village apparaît sous les noms de Fol-
hosie, Folhose, Folhosa, Folhouse, la 
Fouilleuse et un peu plus tard le patro-
nyme actuel ! C’était donc et c’est en-
core un lieu planté de feuillus.
En 1183, l’église Saint-Marin dépen-
dait de l’île Barbe, près de Lyon. 
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Des pointures internationales mais encore une vie de village
Tous les randonneurs du village 
et des environs prennent plaisir à 
marcher dans la campagne feuillanti-
ne. La Fouillouse est en effet blottie 
dans un écrin de belles frondaisons, 
de feuillus pour la plupart. Espèce 
végétale qui lui a donné son nom.

!La maison Renaissance, un beau témoignage du passé du village. Photo Georges PICQ

La petite enfance a toujours été  
une de vos priorités ?
« La petite enfance est accueillie soit à la crèche 
(33 places) ou à la microcrèche (10 places), soit chez 
de nombreuses assistantes maternelles. Puis au jar-
din d’enfant avec des “passerelles” en maternelles. 
Nos écoles maternelles et primaires, regroupées sur un seul site depuis la 
construction du pôle enfance en 2012, accueillent 500 petits et la cantine en 
fait manger en moyenne 280 chaque jour avec des produits bio et locaux. Les 
seniors ne sont pas en reste depuis la construction en 2014 de la nouvelle 
maison de retraite pouvant accueillir 82 résidents en chambre individuelle et à
la pointe de la technologie. »
La vie associative est toujours active dans le village ?
« Les 45 associations sportives et culturelles animent notre village tout au long
de l’année et participent alternativement à la grande fête du 8 juillet. »
L’adhésion à Saint-Étienne Métropole a changé la vie du village ?
« Le passage à SEM en janvier 2013 a beaucoup apporté aux habitants : trans-
ports en commun, travaux d’assainissement, plan multimédia dans les écoles,
soutien aux agriculteurs. Le lien avec les communes voisines s’en est trouvé 
renforcé : guides VTT et topo-guide de randonnées pédestres intercommu-
naux… »
Le village est en pleine mutation ?
« Notre commune, dynamique, ouverte vers l’avenir au sein d’une grande 
métropole stéphanoise, est prête à accueillir de grandes infrastructures et à 
relever tous les défis environnementaux du tout nouveau contrat  “vert et 
bleu”, intégrant nos corridors écologiques du nord et du sud de La Fouillou-
se. »

« La Fouillouse change »
Yves Partrat, maire

! Photo Georges PICQ

REPÈRES

!Le village
Le village qui s’étend sur 
20,57  km², compte désormais 
4 450 habitants (4 422 en 2009, 
2 736 en 1964). Soit une densité 
de 216 ha par km².  Installé le long 
de la Départementale 1082, le 
village suit également le cours du 
Furan. Trois  autres rivières par-
courent son territoire : le Malval, 
le Palizan et le Pinchigneux. Son 
relief collinaire s’étire de 387 à 
628 m d’altitude.
!L’économie
Fin 2015, la commune comptait 
233 entités économiques en 2015, 
pour un effectif global de 
1 443 personnes. C’est le BTP le 
mieux représenté avec 41 socié-
tés, devant l’équipement de la 
maison 33. Mais en personnel, 
c’est le transport des biens qui 
arrive en tête avec 475 emplois, 
devant l’industrie 250 et l’équipe-
ment de la maison 165.
!La vie associative
Le milieu associatif est florissant : 
45 associations sportives, cultu-
relles, sociales, scolaires… Autant 
d’acteurs qui assurent l’animation 
du village tout au long de l’année, 
soit en plein air, soit dans les trois 
salles de La Fouillouse : le centre 
sociosportif, les salles Polyvalente 
et de la Feuillantine.

SUR LE WEB
Retrouvez notre diaporama 
photos de Saint-Bonnet-le-Châ-
teau sur notre site leprogres.fr
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Des pointures internationales mais encore une vie de village

!La Fouillouse aujourd’hui. Photo Gregory BRET, Drone reporter 42

!La Fouillouse en 2007. Photo Philippe VACHER
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À LA FOUILLOUSE CENTRE VILLAGE

NOUVEAU

DU T1 AU T5

Si le patrimoine historique est léger, l’église possède pourtant un trésor : la statue de Sainte-Anne, en bois polychrome qui daterait 
de la fin du XIVe, début du XVe siècle. Et la commune accueille des entreprises de renommée mondiale : les sociétés Desjoyaux et Bayle. 
L’artisanat compte quelques noms dont la renommée a dépassé les frontières feuillantines. La vie économique repose aussi sur l’agriculture 
et ses six exploitants agricoles. Mais la grosse mutation économique de La Fouillouse et la plus spectaculaire, a été sur la zone du Porchon 
essentiellement, la multiplication d’enseignes commerciales nationales, voire internationales.
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Un petit trésor et des grosses entreprises

!Sainte-Anne trône dans l’église. Photo Georges PICQ

!Le fabricant de piscine Desjoyaux est un des fleurons économiques 
de la commune. Photo Georges PICQ

!Bayle qui livre dans le monde entier ses machines à abattre les volailles. 
Photo Georges PICQ


